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CANCER DU SEIN Trois mannequins d’un
jour ont défilé dans de jolis dessous pour
montrer à un public concerné que la vie ne
s’arrête pas après une mastectomie.

R
ose, Christine et Carole
avaient toutes trois un peu
d’appréhension avant de

déambuler, en dessous affriolants,
devant un parterre d’une cinquan-
taine de personnes, des spectatri-
ces en majorité. C’est que la linge-
rie fine et les maillots présentés par
ces modèles n’étaient pas destinés
à tout un chacun mais bien aux
femmes qui ont souffert d’un
cancer du sein et subi une mas-
tectomie, soit une ablation d’un
ou des deux seins. Autant le dire
tout de suite, il est absolument
impossible de deviner que, sous
ces soutiens-gorge raffinés, sont
dissimulées des prothèses exter-
nes, qui s’enfilent dans des po-

ches idoines. Et c’est le but. Se
sentir belles, désirables et pas dif-
férentes des autres femmes même
si l’on a frôlé la mort et dû se résou-
dre à perdre une partie de soi. Jeudi
soir à Lausanne, réunies sous
l’égide d’un orthopédiste fabricant
de prothèses mammaires, d’une

marque de lingerie médicale et
d’une boutique de sous-vête-
ments, Rose, Carole et Christine
partageaient toutes un vécu dou-
loureux mais voulaient montrer
qu’il était possible de sortir du tun-
nel et croquer la vie à pleines dents.

Dentelle à gogo
Et c’est ainsi que, sur une moquette
rouge et une chanson de Carla
Bruni, une quinqua, une sexa et une
septuagénaire ont défilé, tournoyé,
badiné et souri, chaudement ap-
plaudies pour leur courageuse et
inédite performance. L’une a sauté,
pour montrer combien les prothè-
ses tenaient en place, et une spec-
tatrice a même voulu palper. En
dentelle, en velours, en microfi-

bres, les modèles Versailles, Stella
ou Alicia se conjuguent en blanc,
champagne, violine, noir, chair ou
châtaigne… Tous les soutiens-
gorge sont conçus sans armatures,
pour que rien ne frotte sur d’éven-
tuels ganglions.

Après la lingerie, les maillots de
bain, tous ravissants. «Nos pro-
thèses résistent à l’eau de mer et
aux bains thermaux mais gare aux
griffes de chats», spécifie l’organi-
satrice du rendez-vous, Isabelle
Thélin, de la maison Corsa Nova qui
se félicite «qu’enfin en Suisse ro-
mande les femmes concernées
puissent assister à un tel défilé, déjà
courant en Suisse alémanique».

● MARION CLÉMENT
marion.clement@lematin.ch
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CHUTE Jeudi vers 5 heures du
matin, un Suisse de 26 ans a été
héliporté aux Hôpitaux universi-
taires de Genève, sérieusement
blessé. Mais ses jours ne seraient
pas en danger et le jeune homme
peut être considéré comme un
miraculé, comme l’a révélé hier le
Dauphiné Libéré dans un court ar-
ticle intitulé «Vivant après une
chute vertigineuse». «Nous
avons été alertés mercredi vers
minuit. Des cris et appels au se-
cours avaient été entendus, ils
provenaient des falaises, près de
100 m sous l’observatoire», nous
explique Patrick Poirot, com-
mandant du Peloton de gendar-
merie de haute montagne (PGHM)
d’Annecy. «Mais les interven-
tions sont compliquées de nuit et
la victime était largement en con-

trebas dans un lieu vraiment inac-
cessible.» Les hommes du PGHM
parviennent enfin à être hélipor-
tés auprès du malheureux vers 3 h
du matin. «Le médecin du SAMU
a pris en charge la victime sur
place durant plus d’une heure et
demie. Il souffrait de multiples
traumatismes et était manifeste-
ment là depuis la veille dans
l’après-midi», explique le com-
mandant. Son calvaire a donc
duré près de 24 heures! Que
s’est-il passé? «Trop tôt pour le
dire, et la victime n’était pas en
état de parler. En tout cas, il était
au pied de ces grandes lames ro-
cheuses typiques du Salève. Et il
est certain que vu la hauteur, l’is-
sue aurait pu être encore plus dra-
matique.» ● RENAUD MICHIELS

renaud.michiels@lematin.ch

Salève: un Suisse sauvé
après 24 heures de calvaire

La jeune victime s’est blessée mercredi
après­midi sur le Salève. Elle a été
héliportée aux HUG jeudi à 5 h du matin.
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SCRUTIN «Quand j’ai vu ça, ça
m’a fait rire. Voir le plus jeune
candidat soutenu par un pianiste
du troisième âge est plutôt co-
casse. Après coup, j’ai trouvé ce
soutien injuste car Guillaume Ba-
razzone a déjà des moyens de
campagne que nous n’avons pas.
On ne part pas tous avec les mê-
mes chances. Cette élection est
antidémocratique.» Dire que Sa-
lika Wenger, candidate de l’ex-
trême gauche au Conseil adminis-
tratif de la Ville de Genève, n’ap-
précie pas le soutien d’Alain
Morisod au jeune PDC relève de

l’euphémisme. L’indépendant
Didier Bonny est plus modéré.
«Chaque citoyen, connu ou non,
est libre de soutenir qui il veut,
dit-il. Donc cela ne me choque
pas.» L’UDC Eric Bertinat se dit
«attristé» car il apprécie Alain
Morisod. «On se connaît, pré-
cise-t-il. Il m’a souvent dit qu’il
aimait bien ce que je faisais.» Le
député ajoute regretter que la re-
nommée du musicien soit au ser-
vice d’un parti. «C’est un manque
de retenue qui fausse les données
car des mémés pourraient tout à
fait l’écouter.» ● D. TI.

Le soutien de Morisod au
PDC fait réagir les partis

POISSONS La pêche dans le
Léman n’a jamais été aussi fruc-
tueuse depuis plus de 30 ans. 2011
a été une année record avec près
de 1300 tonnes de poissons at-
trapés. La féra et la perche repré-
sentent près de 90% des prises, a
annoncé hier l’Etat de Vaud.

Côté suisse et français, les 140
pêcheurs professionnels ont
prélevé l’essentiel des captures
avec 1180 tonnes. Les 8812 pê-
cheurs de loisirs se sont partagé
le reste. A noter que le nombre de
permis annuels a augmenté de
16% par rapport à 2010. ● SIPA

2011, année de la pêche
miraculeuse dans le Léman

Avec près de 1300 tonnes
de poissons, la pêche a

atteint des records en 2011.
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ACCIDENT L’octogénaire écra-
sée par une pelleteuse mécani-
que à Genève mardi dernier est
décédée jeudi. La dame a suc-
combé à ses nombreuses bles-
sures. Selon nos informations
et différents témoignages de
plusieurs commerçants, c’est
en sortant de la boutique CFF
que l’imprudente a été heurtée
par la machine. Elle aurait

voulu traverser le chantier de la
place de Longemalle, au cen-
tre-ville, et aurait soulevé une
barrière métallique pour se
rendre de l’autre côté du lieu.
Elle n’aurait pas vu arriver l’en-
gin et pas pu l’éviter. L’en-
quête, en mains du ministère
public, suit son cours pour dé-
terminer les circonstances
exactes du drame.

Genève: mort de l’octogénaire
blessée par une pelleteuse

GROGNE L’initiative pour l’abo-
lition des forfaits fiscaux, lancée
par des mouvements de gauche,
a été déposée hier à Berne, munie
de 103 ooo signatures validées.

Contre les
cadeaux fiscaux

EN BREF

SMS
● CHAUFFARD Ivre mort, un
Fribourgeois de 33 ans circulait
jeudi soir à vive allure sur la
jante près du Mouret (FR).

● PÉDOPHILIE La justice ber-
noise enquête sur un enseignant
de Berthoud soupçonné de
pédopornographie sur le Net.

● ASILE Au 3e trimestre 2012, le
nombre de départs a augmenté de
30%, à 1780, soit plus du double
qu’en 2011 à la même période.

● SINISTRE Un incendie a forte-
ment endommagé l’ancien mou-
lin des Breuleux (JU) hier après-
midi, sans faire de victime.

Lukas Lehmann/Keystone

OPÉRÉES ET FIÈRES
D’ÊTRE BELL ES

ELLES ONT OSÉ DÉFILER

«Je les appelle
mes enjoliveurs»

«Opérée il y a
deux ans, je n’ai
pas voulu d’une
reconstruction
mammaire.
J’ai demandé à
un photographe
d’immortaliser

ma poitrine la veille de l’opéra­
tion. Puis j’ai écrit à mes amis que
j’allais perdre deux êtres «chair».
Depuis, je porte ce que j’appelle
mes enjoliveurs. J’ai défilé pour
toutes celles qui ne peuvent pas.
Pour qu’elles aient le droit de
voir autre chose que la finitude
du mot prothèse.»

Christine, 57 ans

Christine, Carole et Rose
(de g. à dr.) ont voulu
montrer que la lingerie
médicale existe et permet
de se sentir ravissantes.

«Donner du courage
à celles qui pleurent»

«Malgré
de nombreuses
séances
de chimio et
de radiothérapie,
j’ai toujours
gardé le moral.
J’ai osé défiler

par défi. Je l’ai fait pour celles
qui n’osent pas. Pour donner
du courage à celles qui pleurent.»

Rose, 71 ans
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Les prothèses actuelles sont conçues
pour ressembler le plus possible
à des seins naturels.


